
Aux sports citoyens !
Sport, société et nation en France  

au 20e siècle à travers les archives du Calvados





Une série du 110 mètres haies  
à Fervaques lors d’épreuves 
athlétiques organisées par l’Union 
Sportive des Amicales de Lisieux,  
La Revue illustrée du Calvados, 
octobre 1909
AD14, 14T/23/1/3





EDITORIAL

    e sport offre un reflet de notre société. La définition même du mot     
change selon les époques et ceux qui la formulent, traduisant de 

profondes mutations sociales et politiques, et la place différente réservée  
à la culture sportive selon les pays.

Omniprésent dans la société contemporaine, le sport a produit un patrimoine 
documentaire conséquent, portant sur l’administration et la vie sociale des 
clubs, leur communication ou la construction d’équipements. Pour autant, 
les travaux historiques sur le sujet sont récents, comme si perdurait encore 
une forme de distinction entre le corps et l’esprit, rejetant le sport parmi les 
sujets peu sérieux ou anodins. 

Il reste donc beaucoup à découvrir, y compris sur l’histoire du sport 
calvadosien qui attend encore sa synthèse. Cette publication se veut dès 
lors une invitation : invitation à faire cette histoire ; invitation à explorer les 
archives du sport et les archives sur le sport.

Ce travail a permis la découverte de véritables pépites, comme les licences 
sportives du préfet de la Seconde Guerre mondiale Michel Cacaud, 
«  perdues  » parmi des documents comptables du Club Sportif de la 
Préfecture. Une ambitieuse collecte a également été initiée auprès des 
clubs sportifs et des particuliers pour sauvegarder des documents inédits 
sur l’histoire sportive du Calvados. Cette collecte, dont un premier bilan 
peut être tiré ici, est programmée pour durer à travers le temps et permettra 
d’enrichir des fonds publics parfois trop pauvres sur ces sujets transversaux.

À travers cette publication, se dessine le long chemin vers l’accès  
au sport pour toutes et tous. Le Département du Calvados a toujours été  
à la pointe de ce combat, depuis l’emblématique cross des collèges jusqu’à 
la Maison départementale des Sports, en passant par le soutien aux grands 
évènements sportifs et aux athlètes du Département. Car nous croyons que 
le sport est un levier de solidarité, et le ferment d’une véritable culture 
partagée ; un trait d’union entre les femmes et les hommes de tout âge et 
de tous horizons, une manière de se dépasser et de se confronter, dans le 
respect de l’autre comme de ses propres limites.

Jean-Léonce 
DUPONT

Président  
du Département  
du Calvados

L
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Le sport, une pratique sociale
Les escrimeurs de l’institution 
Sainte-Marie de Caen en 1897 
AD14, 54FI/4
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La pratique sportive existe dès l’Antiquité, 
mais les origines du mot ne sont ni latines ni 
grecques. Le terme anglais « sport » serait issu 
de l‘ancien français «  desport  » désignant un  
« divertissement, plaisir physique ou de l’esprit ».

Le sport est resté longtemps l’apanage des 
élites masculines qui trouvaient en lui un moyen 
de se reconnaître et des formes de sociabilité 
renouvelées, différentes de celles du tournoi 
médiéval ou de la chasse. Du reste, seuls les 
milieux sociaux favorisés pouvaient se permettre 
de faire du sport et d’y consacrer le temps 
nécessaire.

Il faut attendre que les conditions de vie 
s’améliorent pour que le mouvement sportif 
s’organise et implique l’ensemble des Françaises 
et des Français. A partir de la fin du 19e siècle, 
le sport devient un phénomène de société  
et accompagne l’évolution des mentalités. 
La démocratisation du sport, sa féminisation, 
et sa professionnalisation sont alors autant 
d’expressions de profondes transformations 
sociales. 

Epreuve de quadricycle  
de la coupe de Deauville,  
8 septembre 1901
AD14, 13T/7/557
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La « Bataille de Caen » de Pierre de CoubertiN
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Résultats des Concours 
internationaux d'exercices 
physiques et de sports lors 
de l’Exposition universelle 
de 1900 à Paris.
AD14, BH/4/1707/2

En 1892, Pierre de Coubertin vient à Caen 
inaugurer les "lendits normands". Ces 
rencontres athlétiques inter-lycées remportaient 
un vif succès malgré les critiques de médecins 
qui considéraient le sport mauvais pour la santé 
des adolescents ! Deux ans plus tard, en août 
1894, Coubertin revient à Caen lors du congrès 
de l'association française pour l'avancement des 
sciences.

Il prononce un discours qu'il qualifie de « Bataille 
de Caen » dans ses mémoires pour témoigner 
de son combat pour convaincre des bienfaits 
du sport et de la nécessité de renouer avec la 

tradition des Jeux Olympiques. Ce sera chose 
faite en 1896 à Athènes puis à Paris en 1900.

Les Jeux de Paris voient le couronnement du 
premier Calvadosien champion olympique : 
Joseph Lecornu (Caen, 1864-Cambes-en-Plaine, 
1931) réalise des prouesses dans la discipline du...  
cerf-volant ! Les Jeux de 1900, organisés en 
marge de l'Exposition universelle, sont en effet 
le cadre de diverses pratiques originales, plus 
ou moins proches de notre conception actuelle 
du sport. Notre Calvadosien reçoit, non pas une 
médaille d'or, mais une plaquette de vermeil !
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Équipe de football de 
l’Avant-Garde de Caen, 
saison 1909-1910
AD14, 1J/592

Courses sur l’hippodrome 
de la Prairie à Caen en 1900 
AD14, 2FI/343
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[1869-1930] 
Le sport entre pratiques  
utilitaires, aristocratiques  
et à vocation militaire 
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Le sport reste au début du 20e siècle une pratique élitiste. La Normandie 
est un espace privilégié pour le développement de tendances inspirées 
de l’aristocratie anglo-saxonne : tennis, golf, polo, régates, hockey-sur-
gazon. Le football, apparu précocement dans le Calvados, est promis  
à une démocratisation massive...

En 1869, Victor Duruy décrète la pratique obligatoire de la gymnastique 
(nom donné alors à l'éducation physique) dans les lycées et les écoles 
normales. Elle est imposée en vue de la formation militaire des jeunes et 
s’apparente encore peu à du sport. Ce n’est pas une compétition avec 
des règles établies, mais plutôt une manière de développer l’individu 
physiquement pour qu’il puisse défendre sa patrie. Education physique et 
morale vont de pair. 

Après la guerre de 1870 contre la Prusse, le gouvernement forme des 
bataillons scolaires et se persuade que l’absence de culture gymnique 
en France a favorisé la défaite. En 1907 des sociétés de tir sont créées 
dans toutes les écoles publiques. La Fédérale du Calvados, fondée  
à May-sur-Orne en 1907, organise des concours de tirs le jour de 
l’examen du certificat d’études primaires. En 1914, il y a 42 sociétés  
de tir dans le Calvados.

En 1911, le Président de la République Armand Fallières assiste à Caen à la 
37e fête fédérale de gymnastique qui associe qualités sportives et aptitudes 
militaires. La jeunesse du Calvados représente devant le chef de l’État les 
qualités athlétiques des générations à venir.

Cartes postales de la 37e 

fête fédérale de gymnastique 
à Caen, 15 juillet 1911
AD14, 18FI/22

Bulletin officiel de la 
Fédérale du Calvados, 
Union des Sociétés de tir 
et de préparation militaire 
du Calvados, 1er trimestre 
1913
AD14, 482EDT/30/15
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Fusil scolaire de la commune 
de Victot-Pontfol, seconde 
moitié du 19e siècle 
AD14, 432EDT/65
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Le sport populaire répond également à des 
nécessités pratiques. La Société Nautique de 
Caen et du Calvados est créée en 1883 à une 
époque où les noyades sont très fréquentes au 
sein d’une population qui sait rarement nager. 
Ses objectifs sont étendus au fait « d’encourager 
et de développer le goût des exercices nautiques 
et de la natation ».
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De même, le vélo est avant tout un moyen de 
transport courant, et 4 500 000 vélos circulent 
en France en 1914. Il devient un sport grâce  
à la popularité du Tour de France, créé en 1903, 
et au développement des vélodromes. Celui  
de Venoix est inauguré en 1924.

Une du journal Caen-Sport 
du 29 avril 1924 au sujet 
de l’inauguration du 
vélodrome de Venoix
AD14, 13T/1/121
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Carte postale réalisée 
pour le championnat  
du Calvados de cyclisme 
1914
AD14, 2FI/301
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Plan du champ de tir  
de la société « La Sportive »  
de Potigny, 1923
AD14, 651EDT/44

Diplôme du Vélo-Sport 
Falaisien, 30 juin 1895
AD14, 43FI/18
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[1900-1950]  

La démocratisation 
du sport

Course à pied autour  
de Caen en 1903
AD14, 2FI/838
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L’apparition d’une classe moyenne et 
l’amélioration progressive des conditions de vie 
des ouvriers s’amorcent à la fin du 19e siècle. 
Elles permettent une première démocratisation 
du sport.

Les patronages, laïcs ou religieux, investissent 
l’espace devenu disponible entre la vie familiale 
et le travail, parfois en se concurrençant entre 
eux dans cette période de mise en place de la 
loi de 1905.

En 1911, est créée l’Union Régionale de 
Basse-Normandie des Patronages de 
gymnastique d’inspiration catholique qui 
regroupe l’Avant-Garde Caennaise, la Jeanne 
d’Arc de Mézidon, l’Intrépide de Caen, les 
Cadets de Neustrie de Bayeux, la Vaillante  
de La Délivrande, la Dumont d’Urville de Condé, 
la Qui-vive de Courseulles, l’Espérance de Dives 
et la Guillaume le Conquérant d’Houlgate. Du 
côté des patronages laïcs, l’Union Française des 
Œuvres Laïques d'Education Physique (UFOLEP) 
est fondée en 1928 au sein de la Ligue de 
l’enseignement avec trois valeurs fondatrices  : 
laïcité, citoyenneté et solidarité.

Rapport de police lié  
à la demande d’agrément 
formulée par le Club 
Athlétique des Mines  
de May-sur-Orne,  
21 novembre 1932
AD14, 604W/50
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L’Avant-Garde Caennaise est créée en 1902 en 
tant que patronage paroissial. En 1906, elle est 
affiliée à la Fédération Gymnique et Sportive des 
Patronages de France et se dote de sections de 
football et de cross-country. Le tir se développe 
et à partir de 1913 on y enseigne la préparation 
militaire. L’Avant-Garde Caennaise s’honore 
ainsi d’avoir formé Pierre Koenig, né à Caen 
en 1898, et qui sera un des grands héros de la 
Seconde Guerre mondiale auprès du Général  
de Gaulle.

La démocratisation du sport s’accentue 
dans l’entre-deux-guerres, soutenue par les 
réformes sociales du Front populaire comme la 
diminution des heures de travail hebdomadaires 
et la création des congés payés. L’École normale 
d’éducation physique et sportive est inaugurée 
en 1933. Un sous-secrétariat d’État dédié est 
institué. À partir de 1938, l’Office du Sport 
Scolaire et Universitaire (OSSU) initié par Jean 
Zay (ministre de l’Éducation) et Léo Lagrange 
(sous-secrétaire d’État aux sports) soutient la 
pratique sportive scolaire.

Démonstration des gymnastes 
de l’Avant-Garde Caennaise  
à Livarot en 1921
AD14, 1J/592

Salle de gymnastique de 
l’Ecole Normale d’instituteurs 
de Caen en 1930 (actuel 
rectorat, rue Caponière)
AD14, 5T/1
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Les premiers grands équipements suivent, 
comme la piscine olympique de Trouville  
en 1930. Le stade Hélitas de Caen est construit 
en 1923 sur un terrain de jeu de paume ouvert 
en 1899.

Dès la fin du 19e siècle, l’ingénieur Frédéric Le 
Play, né dans le Calvados et auteur d’une enquête 
sur les “Ouvriers européens”, développe l’idée 
que santé morale et physique des ouvriers vont 
de pair. Cette conviction, partagée dans les 
milieux patronaux, incite les entreprises à créer 
leurs clubs sportifs.

La Société Métallurgique de Normandie (SMN), 
grand modèle de paternalisme ouvrier, sera bien 
sûr à la pointe de ce mouvement. Dès 1920, le 
Groupement Sportif de la Société Normande 
de Métallurgie propose la pratique d'activités 
physiques et la préparation militaire. La section 
de hockey-sur-gazon masculine est finaliste au 

championnat de France en 1928. En 1930, les 
ouvriers polonais de la SMN constituent une 
équipe de football (ORKAN). En 1933, le club 
de la SMN devient l’Union Sportive Normande 
(USN). Chaque 14 juillet, pendant trois jours, 
le stade accueille la grande fête du Plateau 
incluant  le défilé des élèves des écoles, des 
épreuves sportives, des mouvements gymniques 
synchronisés et une course cycliste. L’USN 
enchaîne les exploits dans les années 1950 avec 
des joueurs de football illustres comme Michel 
Hidalgo, érigé en modèle d’intégration comme 
nombre de sportifs issus des immigrations.

Bien entendu, certains sports restent longtemps 
inaccessibles au plus grand nombre : les 
premiers Jeux Olympiques d’hiver à Chamonix 
en 1924 ne suscitent guère d’engouement... 
et une différenciation sociale se maintient 
durablement selon les disciplines.

Carte postale représentant 
une partie de water-polo  
à la piscine olympique  
de Trouville en 1932
AD14, 12W/4/10
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[1900-1950]  

L'essor des 
clubs sportifs

Équipes de football de l’Étoile 
Sportive de Thury-Harcourt (en 
blanc) et de Jort (maillots rayés) 
lors de la finale 1922 du challenge 
du lieutenant Girard. Le premier 
président de l’ESTH, Alexandre 
Sorel est au centre avec un 
chapeau melon
AD14, 183J/5
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Les premiers clubs sportifs apparaissent 
dans les années 1880 pour accompagner  
le développement de la pratique sportive. Les 
Normands sont précurseurs avec le club de 
football du Havre dès 1872.

La loi de 1901 sur les associations favorise le 
développement massif des clubs sportifs. Dès 
1905, 800 sociétés sportives sont organisées au 
sein de l’Union des Sociétés Françaises de Sports 
Athlétiques, pour plus de 60 000 membres. 

Les clubs s'organisent en fédérations françaises 
pour le football (1919), le rugby et l’athlétisme 
(1920). La diversification des pratiques sportives 
suscite la création de clubs omnisports comme 
l’Étoile Sportive de Thury-Harcourt (1921).

L’Association Sportive des Postes, Télégraphes et Téléphones (ASPTT) 
de Caen est fondée en 1931 par des postiers caennais, à partir d’un club 
de foot existant depuis 1929. L’ASPTT de Caen fait partie d’un mouvement 
associatif national propre au personnel des PTT, particulièrement important 
dans l'histoire du sport en France, et qui s’ouvrira à tous les publics après-
guerre.

Les statuts de l’ASPTT stipulent : « Elle a pour but, par la pratique des 
exercices physiques, de préparer au Pays des hommes robustes et de créer 
entre tous ses membres des liens d’amitié et de bonne camaraderie. Toute 
discussion politique ou religieuse est interdite. » 

Carte régionale de 
dirigeant du Comité 
National des Sports fondé 
en 1908 ; carte d’Emile 
Dardanne, Président  
du Comité de Normandie 
de cyclisme, 1960
AD14, 1J/674

Statuts de l’ASPTT de Caen 
en 1948
AD14, 923W/337
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Le Stade Malherbe Caen

Le Stade Malherbe est exemplaire du rôle moteur 
de l’institution scolaire dans le développement 
du sport. Créé au sein du lycée Malherbe en 
1892 sous le nom de Club Malherbe, il devient 
trois ans plus tard l'Union Athlétique du Lycée 
Malherbe (UALM), puis le Club Malherbe 
Caennais (CMC) en 1907. Il se spécialise dans 
la pratique du football et fusionne avec le Club 
Sportif Caennais (fondé en 1899) en 1913, pour 
devenir le Stade Malherbe Caennais.

Certificat d’emploi de Wlasta Borecky en tant 
que joueur professionnel au Stade Malherbe 
Caennais pour le renouvellement de sa carte 
d’identité, 1935
AD14, 604W/50

Licence d’Eugène Le 
Somptier au Club Malherbe 
Caennais, saison 1910-1911
AD14, 1J/110
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Eugène Le Somptier (1888-1914) est le premier 
capitaine du CMC. En 1909, avec son frère 
René, ils sont champions de France interscolaire 
de football. Au cours de la saison 1908-1909, 
Eugène inscrit au sein du CMC plus de 40 buts, 
ce qui en fait l’un des meilleurs attaquants de 
Normandie. Sa fiche matricule militaire indique 
qu’il est « décédé le 30 août 1914 dans un train 
d’évacuation à Soissons (suite de blessures 
de guerre) ». René Le Somptier, réalisateur de 
films muets au succès mondial, rend hommage 
à son frère mort pour la France ainsi qu’à ses 
« camarades de combat » en ouverture de La 
Croisade (1920). L’un de ses plus célèbres films, 
Le P’tit Parigot (1926), met en scène un match 
du SMC. La famille Le Somptier repose au 
cimetière Saint-Gabriel à Caen, dans la même 
allée qu’Eugène Maës.

Eugène Maës (1890-1945) dirige, à partir de 
1919, l’école de natation Berteaux sur les bords 
de l’Orne, en contrebas de l’actuel viaduc de 
la Cavée. Dénommée « Le Lido » dès le début 
des années 20, l’école apprend à nager à des 
milliers de Caennais dans l’entre-deux-guerres. 
Eugène Maës est aussi un grand joueur de 
football, d’abord au Red Star puis au Stade 
Malherbe (1919-1934), dont il est le capitaine 
puis l’entraîneur. Il porte onze fois les couleurs 
de l’équipe de France de football. Dénoncé 
pour propos anti-allemands, il est arrêté et 
décède en déportation le 30 mars 1945.

Affiche pour l’école de 
natation « Au Lido » dirigée 
par Eugène Maës, années 
1920
AD14, 25FI/282/1

Carte postale de l’école  
de natation Eugène-Maës 
sur les bords de l’Orne  
à Caen, années 1920
AD14, 18FI/19
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[1914-1945]  
Le sport sous le poids 
des conflits mondiaux 

Photographie d’un combat 
de boxe à Laval (Mayenne) 
où Georges Lelouey était 
prisonnier de guerre, 1941
AD14, 6J/34
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Comme pour bien d’autres phénomènes sociaux, 
les conflits mondiaux sont des accélérateurs de 
grandes évolutions.

Les troupes américaines arrivées sur le sol 
français pendant la Première Guerre mondiale 
introduisent le volley-ball et le basket-ball. 
Le basket a sa fédération française en 1933 
(FFBB) ; le volley-ball, en 1936. Le handball est 
directement importé du modèle allemand, la 
première fédération française étant constituée  
à Metz en 1935.

Le retour de soldats gravement blessés ou 
amputés initie également les premières 
réflexions sur la rééducation par le sport et sur 
ce qui ne s’appelle pas encore le handisport.

Les faibles résultats sportifs français, soulignés 
lors des Jeux de Paris en 1924, attirent l’attention 
des médias et des fédérations qui réclament  
un soutien de l’Etat.

Il y a pourtant des champions pour soutenir  
la gloire nationale.

Alain Gerbault, champion de France scolaire  
de tennis en 1913, exemplaire lors de la Première 
Guerre mondiale, est finaliste du double à 
Roland-Garros et aux championnats du monde. 
Passé par Le Deauville Yacht Club, il accomplit 
en 1923 la première traversée de l’Atlantique 
en solitaire. Il réalise un tour du monde qui 
lui vaut une renommée internationale, ternie 
aujourd’hui par son soutien au régime de Vichy.

L’haltérophile caennais René Duverger est dix 
fois champion de France entre 1930 et 1945. 
Il remporte l’or Olympique à Los Angeles en 
1932 et est champion d’Europe en 1934. Né 
à Beaumesnil, René Rottenfluc est champion 
d’Europe de lutte des moins de 61 kg en 1929 
à Paris.

Alain Gerbault avec le maire 
de Deauville Eugène Colas 
et André Citroën, vers 1930
AD14, 1J/575/4
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La pratique sportive reste dans ces années de conflits ou 
de paix armée indissociable de la préparation militaire. 
L’officier de marine Georges Hébert (1875-1957), qui  
a laissé son nom au stade de Deauville, développe pour 
l’armée une ”méthode naturelle” d’éducation physique.  
Il s'appuie sur les mouvements naturels du corps et s’inspire 
de sa rééducation d’invalide de guerre pour développer une 
conception de l’éducation physique promise à une grande 
postérité. Il invente le fameux “parcours du combattant” 
puis, revenu à la vie civile, s’intéresse en précurseur au 
sport féminin. Il crée à Deauville en 1919 un établissement 
d’éducation physique des jeunes filles inspiré de l’Antiquité 
grecque, la « Palestra ». En 1929, il rachète l’Alcyon pour 
en faire la première école nautique féminine au monde. 
Alors que lui-même refuse de participer au gouvernement 
de Vichy, sa méthode est adoptée en 1941 comme  
un élément de la Révolution nationale voulue par Pétain. 

Portrait de Fred Scamaroni réalisé en 1940 par  
le photographe Victor Benhaïm ; tirage réservé au 
service de la censure de la préfecture du Calvados. 
Fred Scamaroni, alors chef de cabinet du Préfet  
du Calvados, est ici photographié en tant que 
dirigeant et pratiquant du tennis caennais.
AD14, 12W/4/4

Article du docteur Moreau-Defarges publié  
dans Paris médical en mars 1917 présentant les 
résultats obtenus par le dépôt de physiothérapie 
de Trouville dans la rééducation motrice chez  
les blessés par les exercices, sports et jeux de plein  
air réalisés au stade de Deauville
AD14, F/6840
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Les régimes totalitaires européens entendent en 
effet façonner un homme nouveau à l’aide d’une 
culture sportive exacerbée et instrumentalisée 
à des fins politiques. Les Jeux Olympiques de 
Berlin en 1936 sont l’illustration ultime de ce 
dévoiement des valeurs du sport. 

En 1940, le gouvernement de Vichy publie 
une « Charte des sports » qui met le sport et 
le sport scolaire sous la stricte tutelle de l’État 
Français et en fait un outil de propagande et 
d’encadrement. Une carte sportive est rendue 
obligatoire pour les plus de 13 ans, qu’ils soient 
amateurs ou professionnels. Chaque pratiquant 
doit s’acquitter d’une somme qui contribue au 
développement du budget consacré au sport 
et à la construction de nouvelles infrastructures. 
Le Serment de l’Athlète adopté en 1941 
consacre le sport comme outil de promotion 
des valeurs morales nouvelles : l’athlète 
doit promettre sur l’honneur “de pratiquer 
le sport pour (…) mieux servir [sa] patrie”. 
Pour le Calvados, la cérémonie est organisée  
à Caen le 27 juin 1943 au stade Hélitas. 

Guillaume Mercader : un cycliste résistant
En 1939 a lieu la première édition du Tour 
de Normandie cycliste. D’origine espagnole, 
Guillaume Mercader s’y illustre alors qu’il vient 
de s’installer à Bayeux, après avoir débuté une 
carrière de cycliste en 1936. Particulièrement 
actif dans la Résistance, son statut de cycliste 
professionnel lui permet de parcourir les routes 
du Bessin à vélo sans attirer la suspicion des 
Allemands. Il organise la venue du Général de 
Gaulle à Bayeux, le 14 juin 1944.

Dans le même temps, l’interdiction aux Juifs 
de la fréquentation des lieux sportifs apparaît 
comme une des nombreuses et sinistres étapes 
conduisant à la mise en œuvre de la Shoah.

Application en Zone occupée de la 9e ordonnance 
allemande du 8 juillet 1942 interdisant aux 
personnes juives de fréquenter ou d’utiliser 
certaines manifestations ou installations publiques 
dont les piscines, concours sportifs et champs  
de courses
AD14, 619W/5
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[1900-1945]  

La lutte pour le droit  
des femmes au sport  
et aux compétitions sportives

Fête de la jeunesse sur le stade 
Hélitas à Caen organisée par  
la Ligue de l’enseignement  
du Calvados, 29 juin 1952
AD14, 94J/21
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Si la gymnastique est obligatoire dès 1882 dans 
les écoles publiques de filles, il s’agit alors plutôt 
d’éducation physique que de sport. Le rôle de 
la femme comme mère, sa fragilité supposée 
et l'idéal esthétique de l’époque apparaissent 
incompatibles avec une pratique sportive 
exigeante.

Lors des premiers Jeux Olympiques modernes 
de 1896, les femmes sont interdites de 
compétition ! Elles peuvent participer aux Jeux 
Olympiques de Paris en 1900 mais elles ne sont 
que 15 autorisées à concourir, et exclusivement 
dans des sports considérés comme “féminins” : 
croquet, équitation, golf, tennis et voile. 

Article du Miroir des sports : « La méthode 
naturelle d’éducation physique Hébert adaptée 
à l’usage des jeunes filles et des femmes »  
à la « Palestra » de Deauville, 11 novembre 1920 
AD14, 13T/557

Partie de croquet sur  
la plage de Lion-sur-Mer,  
26 juillet 1902
AD14, 2FI/837

« Impratique, inintéressante, 
inesthétique, et nous ne 
craignons pas d’ajouter : 

incorrecte, telle serait à notre 
avis cette demi-Olympiade 

féminine. » 
Pierre de Coubertin,  
La Revue olympique,  

n° 79, juillet 1912, p. 111
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Alice Milliat, qui sera la grande militante de 
ce combat, répond à distance dans La Femme 
sportive, en 1921 : «Le sport féminin a sa place 
dans la vie sociale au même titre que le sport 
masculin».

En 1917, le premier match de football féminin 
est organisé en France entre deux équipes du 
club du Fémina sport, dirigé par Alice Milliat. 
La même année, les femmes obtiennent le 
droit de concourir aux championnats de France 
d’athlétisme (créés 30 ans plus tôt), mais dans 
un stade séparé.

En 1922, Alice Milliat organise les Premiers 
Jeux mondiaux féminins au stade Pershing à 
Paris : le qualificatif olympique leur est refusé 
car c’est un événement exclusivement féminin. 
Le succès des 4 éditions des Jeux mondiaux 
féminins pousse cependant le CIO à augmenter 
le nombre de disciplines ouvertes aux femmes. 
Elles sont 3 738 à participer aux Jeux Olympiques 
de Berlin de 1936, ce qui ne représente pourtant 
encore que 8 % des athlètes !

Photographie de la 
phalange Notre-Dame 
de Froide-Rue créée par 
l’Avant-Garde Caennaise, 
1922
AD14, 1J/592

Une du Journal de Caen 
lorsque les joueuses de la 
Société de Gymnastique 
sont devenues 
championnes de France 
de basket-ball. Parmi elles, 
Elise Constant vient de 
battre le record de France 
du saut en hauteur,  
30 novembre 1920
AD14, 13T/1/143/93
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Aux côtés des premières vedettes internationales 
comme la joueuse de tennis Suzanne Lenglen 
ou Violette Morris, quelques Calvadosiennes 
s’illustrent dans ces premières compétitions 
internationales.

Elise Constant (1905-1966), originaire de 
Caen, remporte en 1920 l’épreuve féminine de 
saut en hauteur des Jeux Olympiques d’Anvers. 
Recordwoman de France de la hauteur, elle est 
championne de France de basket avec l’équipe 
de la Société de Gymnastique de Caen. Elle 
n’a alors que 15 ans  ! Malheureusement, une 
maladie l’empêche de poursuivre l’athlétisme 
dès l'année suivante.

Lucienne Laudré-Viel (1907-2000), championne 
de France de cross-country, de saut en longueur 
et de saut en hauteur, participe en 1926 aux 
seconds Jeux Olympiques féminins à Göteborg 
puis en 1928 aux Jeux Olympiques d’été 
d’Amsterdam. Elle y rencontre son futur mari, 
l’athlète calvadosien Roger Viel. 

Originaire de Caen, Marguerite Reuche 
(1900-1978) est double championne de France 
d’escrime (1928 et 1935) et participe aux Jeux 
Olympiques de 1928 et 1936.

Des sections féminines s’ouvrent également 
dans les clubs sportifs normands : l’Avant-
Garde Caennaise  crée La phalange Notre-
Dame de Froide-Rue en 1921.

La politique réactionnaire de Vichy marque un 
temps de recul après ces évolutions positives : 
dès l’automne 1940, il est interdit aux femmes 
de pratiquer le football, le rugby, le cyclisme 
en compétition et les sports de combat. Sur 
les cartes sportives comme celles du Club 
Sportif de la Préfecture du Calvados, le genre 
des pratiquantes est rappelé par un filigrane 
«Féminine». 

Elise Constant lors d’une épreuve de 
saut en hauteur, photographie publiée 
dans Le Miroir des Sports du 23 juin 1921
AD14, 13T/7/557

Licence de basket-ball  
de Cécile Bisserier, 
membre du Club Sportif de 
la Préfecture du Calvados
AD14, N/4419

Photographie du bateau-
école l’Alcyon, école 
féminine destinée  
à la culture physique  
en pleine mer créée par  
le commandant Hébert  
à Deauville, 1929
AD14, 1J/575/4

La
 lu

tte
 po

ur
 le

s d
roi

ts 
de

s f
em

me
s a

u s
po

rt 
et 

au
x c

om
pé

tit
ion

s s
po

rti
ve

s 



30

[Depuis 1945]  

Vers la reconnaissance  
des performances des sportives
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Depuis les années 1950, les exploits des 
sportives bousculent les préjugés de genre. 
Les femmes accèdent à toutes les disciplines 
sportives, et certains sports exclusivement 
masculins à l’origine, comme la gymnastique 
ou l’équitation, se féminisent massivement. 
Les femmes conquièrent petit à petit le droit  
de pratiquer tous les sports. 

La Calvadosienne Arlette Ben Hamo (1930-….), née à Saint-Martin-de-
Fontenay, est sacrée championne d'Europe de Pentathlon en 1950.
Si 25% des Françaises sont licenciées dans un club sportif en 1967, elles 
sont 64% en 1994 ! Cette année-là, le premier congrès international des 
femmes et du sport réunit 280 délégués de 82 pays. II publie la Déclaration 
de Brighton sur les femmes et le sport, qui vise à augmenter la participation 
des femmes à tous les niveaux, tous les postes et dans tous les rôles.
Le monde olympique suit. Le marathon olympique s’ouvre enfin aux femmes 
en 1984 et les Jeux de Londres en 2012 sont les premiers où les femmes 
peuvent concourir dans toutes les épreuves ! Les Jeux Olympiques de Paris 
en 2024 devraient être les premiers jeux paritaires avec un nombre égal  
de femmes et d’hommes à concourir.

Gymnastes de l’Avant-
Garde Caennaise à la 
poutre vers 1980
AD14, 1J/592

Manuel des équipes 
de la 19e Coupe du Monde 
de Marche à Deauville  
et Mézidon, 1999
AD14, 1J/649
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Dans le Calvados, les sportives des clubs de 
tennis de table et de basket de Mondeville 
accèdent dans les années 2000 au plus haut 
niveau européen. L'USO Mondeville Basket, 
club créé en 1971, est reconnu comme l'un 
des meilleurs centres de formation féminins 
de France. Marine Johannès, star du basket 
français, a ainsi débuté à Pont-l’Evêque (comme 
son homologue masculin Nicolas Batum) avant 
de signer son premier contrat professionnel  
à Mondeville.

Les joueuses du Caen Rugby Club (CRC), 
après avoir glané trois titres de championnes de 
France en 1999, 2000 et 2002 fondent  l'Ovalie 
Caennaise, en 2003. L’Ovalie Caennaise évolue 
au plus haut niveau du championnat de France 
de première division pendant plusieurs années 
et compte dans ses rangs de nombreuses 
internationales françaises. 

Poster de l’équipe de 
l’USO Mondeville Basket, 
saison 1999-2000
AD14, 87FI/150
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Les athlètes calvadosiennes réalisent des exploits toujours plus 
impressionnants, proposant de nouveaux modèles aux jeunes générations.

Multiple médaillée au niveau mondial en individuel, la biathlète Anaïs 
Bescond née à Aunay-sur-Odon est championne du monde en 2016  
et championne olympique en 2018 du relais mixte.

Charlotte Cagigos, membre du hockey-club de Caen, est gardienne  
de l'équipe professionnelle masculine en 2020 !

La nageuse de l'Entente Nautique Caennaise Marion Joffle participe en 
2019 aux Championnats du monde de nage en eaux glacées après avoir 
vaincu un cancer survenu à l’âge de 5 ans. Elle est en 2022 recordwoman 
de la traversée de la Manche à la nage en solitaire.

Le sport reste malgré tout soumis aux stéréotypes de genre et les 
femmes doivent continuer à combattre sexisme, inégalité de salaire et de 
médiatisation, ainsi que des considérations esthétiques sans rapport avec 
leur pratique sportive. Enfin, le modèle de la femme « active et sportive », 
qui apparaît progressivement comme un nouvel idéal, ne va pas sans sa 
part d’injonctions.

Carte postale du 
cinquantenaire de l’Union 
Blainvillaise, 1981
AD14, 93J/14

Equipe de la Société 
Nautique de Caen et du 
Calvados championne de 
France 1980 en 4 de pointe 
avec barreuse
AD14, 1J/634

Ve
rs 

la 
rec

on
na

iss
an

ce
 de

s p
erf

orm
an

ce
s s

po
rti

ve
s 



34

[Depuis 1945]  

le sport pour  
le plus grand nombre

Cross du Conseil général  
du Calvados sur l’hippodrome 
de la Prairie de Caen en 1996 
AD14, 3189W/51
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Au-delà des athlètes exceptionnels qui 
repoussent toujours plus loin les limites du corps 
humain, le sport est peu à peu rendu accessible 
à toutes et à tous dans la seconde moitié du 20e 
siècle. Il se diversifie aussi dans les disciplines 
proposées, toujours plus originales et traduisant 
évolutions techniques, technologiques et 
culturelles.

Sports extrêmes, sports motorisés, arts martiaux 
importés d'Asie : de nouvelles pratiques se 
diffusent partout en France. Le Calvados propose 
un terrain de jeu idéal pour le développement des 
sports de pleine nature, qu’ils soient terrestres 
(équitation), nautique (voile, canoé-kayak) ou 
aériens (parapentes) et qui apparaissent comme 
des leviers de développement du tourisme 
et de l’attractivité du territoire. Dans un autre 
domaine, le département est le lieu de création 
en 1934 du premier club de motoball, le Moto-
ball Club Houlgate, quintuple champion de 
France de la discipline depuis 1946. 

L’implication personnelle des bénévoles 
est essentielle à la pratique sportive et à sa 
démocratisation. Formateurs, juges, arbitres, 
supporters, mais aussi salariés œuvrent dans 
l’ombre au fonctionnement des structures, et 
rendent possibles les exploits individuels.

L’équipe du Moto-ball 
Club d’Houlgate le jour  
de la création du club  
en 1934
AD14, 1J/125

Mach de basket-ball  
au stade des Marronniers 
de Lisieux, photographie 
publiée dans le Lexovien 
libre du 14 mai 1948
AD14, 67FI/1
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Bernard Fauqueux (1938-1989), membre 
de l’Etoile Sportive, devenue Gym Lisieux, 
participe aux épreuves de gymnastique des 
Jeux Olympiques de Rome en 1960 et de 
Tokyo en 1964. Il formera ensuite de nombreux 
gymnastes lexoviens entre 1976 et 1987. 

Les lois se succèdent pour favoriser les pratiques 
sportives ainsi que le sport scolaire et rompre 
avec l’image d’une activité réservée à un petit 
nombre. En 1974, la première Gymnasiade, 
les ‘’Jeux Olympiques du sport scolaire’’, 
est organisée. L’édition de 2022 a lieu en 
Normandie, notamment à Deauville et à Caen, 
et est remportée par la France !

En 1981, l’Education Physique et Sportive (EPS) 
est intégrée à l’Education Nationale. La loi Avice 
du 16 juillet 1984 envisage le sport à l’école 
comme participant à la lutte contre l’échec 
scolaire  : une révolution après des années 
de scission entre la tête et les jambes dans la 
tradition française  ! Le Comité Départemental 
Olympique et Sportif (CDOS) est fondé à Caen 
le 7 janvier 1983. Il participe à la création en 
1987 des classes sportives départementales. Les 
Contrats Bleus visent à proposer des pratiques 
sportives juste après la classe à 4,3 millions 
d’écoliers des classes élémentaires publiques  
et privées.

Lettre de l’Inspecteur 
d’académie aux Présidents 
d’associations sportives  
du Calvados pour promouvoir  
le Brevet Sportif populaire, 1958
AD14, 183J/7

Passage du Tour de France 
1953 à Falaise
AD14, 2FI/876
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En 1991, le premier cross du Conseil général 
du Calvados est organisé. Reconduit d’année 
en année, il constitue toujours un événement 
important, symbolique du sport à l’école.

Le Marathon de la Liberté créé en 1988 est un 
grand succès populaire. Il associe depuis 2002 
une course caritative, La Rochambelle, qui 
promeut le sport au féminin tout en soutenant 
la lutte contre le cancer du sein. 800 femmes 
s’alignaient lors de la première course-marche 
avant de devenir une "vague rose" de 25 000 
femmes dix ans plus tard ! 

Malgré ces succès, le baromètre national des 
pratiques sportives 2020 indique un relatif 
tassement de la démocratisation du sport, 
aggravé par la pandémie, et un lien maintenu 
entre la pratique sportive et le niveau de vie.

Équipe du CS Bayeux 
football reçue par le maire 
Jean-Léonce Dupont, 
saison 1996-1997
AD14, 47J/8

Document promotionnel 
du dispositif des Contrats 
Bleus, 1987

AD14, 1863W/142
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[Depuis 1945]  
Vivre de son sport  
faire vivre le sport  
professionnel et de haut niveau

Compétition de kayak polo 
au stade nautique de Caen 
en 1994
AD14, 3189W/51
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Jusque dans les années 1950, il est rare de 
pouvoir vivre de son sport, même au plus haut 
niveau.

Le Caennais Roger Viel, quintuple champion 
de France du 400 mètres haies, champion de 
France du décathlon en 1931, demi-finaliste 
aux Jeux de 1924 et 1928, se plaindra dans 
ses mémoires de ses conditions de vie difficiles  
à Caen.

Dans les Trente Glorieuses, la médiatisation du 
sport grâce à la généralisation de la télévision, 
le financement par les pouvoirs publics et 
le sponsoring favorisent l’émergence d’une 
véritable économie. La financiarisation du sport 
permet la professionnalisation des athlètes 
et l’augmentation du nombre de sportifs de 
haut niveau. D’immenses différences existent 
cependant entre les sports, amateurs ou 
professionnels, médiatisés ou non. À l’exception 
de quelques rares sports extrêmement 
médiatisés, le sportif de haut niveau doit prévoir 
sa reconversion professionnelle.

Article sur Roger Viel 
publié dans Caen-Sport,  
8 septembre 1924
AD14, 13T/1/121
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Dans le Calvados, le Centre Régional d’Éducation 
Physique et Sportive (CREPS) de l’Académie de 
Caen forme à partir de 1950 les cadres sportifs 
et les professeurs d’EPS.

En 1958, l’État crée un corps de techniciens 
spécialisés pour soutenir le monde sportif : 
les conseillers techniques sportifs.  Le Comité 
National Olympique et Sportif Français (CNOSF) 
voit le jour en 1972. Son relais départemental, 
le CDOS est créé en 1983 à Caen. En 1975 est 
créé l’Institut National du Sport, de l’Expertise 
et de la Performance (INSEP). Il devient l’acteur 
incontournable de la politique sportive du haut 
niveau en France et le centre d’entraînement 
olympique et paralympique du sport français. 

Les regroupements de clubs traduisent 
l’importance croissante des budgets et des 
partenaires privés et la nécessité de s’organiser 
en conséquence dans un environnement 
concurrentiel. Le Caen Handball nait ainsi en 
1993 de la fusion de plusieurs clubs de Caen y 
compris la section de l’ASPTT fondée en 1968. 

Document de présentation 
du cinquantenaire du 
CREPS d’Houlgate, carte 
d’initiation à la course 
d’orientation, 1995
AD14, 2877W/2

Photographie d’une séance 
de la section de speed-sail 
(voile de vitesse) de l’ASPTT 
de Caen en 1989
AD14, 187J/8
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Devenus d’immenses vedettes, les sportifs 
servent d’inspiration à des générations de 
jeunes. Dans le Calvados, on peut citer Gabin 
Villière (1995-….) qui a débuté à Vire, sa ville 
natale, avant de remporter le tournoi des Six 
Nations de rugby en 2022 avec l’équipe de 
France.

Alors que la victoire de la France lors de la Coupe 
du monde de football 1998 fait basculer un pays 
entier dans l’euphorie, les événements sportifs 
deviennent de véritables fêtes populaires aux 
enjeux touristiques et financiers considérables.

Initié en 1981, le critérium de Lisieux 
accompagne la popularité du Tour de France. 
Les Equidays voient le jour en 1991. Le 26 
décembre 1991, la flamme olympique des 
Jeux d’hiver d’Albertville traverse le bocage 
virois : la championne d’athlétisme Micheline 
Ostermeyer, double médaillée d’or lors des 
Jeux Olympiques de Londres en 1948, assure le 
succès de l’évènement.

En 2014, l’année du 75e anniversaire du 
Débarquement, sont organisés Les Jeux 
équestres mondiaux, emblématiques de la place 
du cheval dans le Calvados. La même année, les 
Championnats du monde de kayak polo à Thury-
Harcourt ont pour parrain Tony Estanguet, triple 
champion olympique de canoë et par la suite 
Président du Comité d’Organisation des Jeux 
de Paris 2024.

Jumping de Caen en 1998, 
Florian Angot chevauchant 
Drakkar des Hutins
AD14, 3189W/51

Photographie de l’équipe 
de France de football  
au stade Michel d’Ornano 
de Caen en 1995
AD14, 3189W/51
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[21e siècle]  

Les excès du sport

Communication en faveur 
de la lutte contre le dopage
AD14, 2914W/48
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L’importance des enjeux financiers et la 
professionnalisation croissante créent une 
scission grandissante entre le sport de haut 
niveau et les pratiques sportives quotidiennes, 
et mettent en péril les valeurs mêmes du sport.

La victoire ou la performance sont 
progressivement devenues le seul critère de 
réussite de la pratique sportive, conduisant 
à des dérives d’autant plus grandes que les 
enjeux financiers sont parfois colossaux.
Salaires et transferts mirobolants, risques liés 
aux paris sportifs ou influence excessive des 
sponsors et des médias défraient la chronique 
et conduisent à des politiques de régulation. 
Les sportives et sportifs doivent répondre 
à l’exigence de résultats pour vivre de leur 
sport, dans une course en avant effrénée qui 
peut mettre en danger leur santé physique et 
psychique.

Mallette de prévention sportive, 
conçue à l’initiative du Ministère  
de la Jeunesse et des Sports  
et du CNOSF dans le cadre  
de la lutte contre le dopage 1998
AD14, 2914W/48
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Bande dessinée concernant  
le dopage diffusée auprès des 
scolaires par le Comité Français 
Pierre de Coubertin,
AD14, 2914W/48
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La loi de 2015 vise à protéger les sportifs de 
haut niveau et professionnels et à sécuriser 
leur situation juridique et sociale. Elle affirme 
aussi le rôle des sportifs de haut niveau dans 
la société : «Les sportifs, entraîneurs, arbitres 
et juges sportifs de haut niveau concourent, 
par leur activité, au rayonnement de la Nation 
et à la promotion des valeurs du sport». Sur le 
plan professionnel, des syndicats se constituent 
progressivement dans certaines disciplines.

Les risques de désordre alimentaire, de fragilité 
psychologique et de blessures des athlètes 
sont pointés. Le mouvement #metoo conduit 
également à une dénonciation des cas de 
harcèlement et de violences psychologiques  
et sexuelles au sein des clubs.

Enfin, la nécessaire transition environnementale 
suscite de nouveaux et vifs débats sur la 
modernisation des équipements, les modes de 
déplacements des athlètes et des spectateurs, 
et l’impact écologique des grands évènements 
sportifs. 

Le dopage prend une nouvelle dimension dans 
les années 1980 avec la mise sur le marché 
de nouveaux produits. Le renforcement des 
contrôles et des techniques de dépistage 
ne compense pas toujours l’apparition de 
substances de plus en plus élaborées et 
indétectables. Les passions suscitées par le sport 
peuvent également conduire à des dérives : 
violences “ordinaires” dans les stades, ou 
phénomène plus large du hooliganisme, apparu 
dans les années 1960 en Angleterre. En 2012, 
le service départemental du renseignement 
territorial du Calvados se dote d’un référent 
hooliganisme qui œuvre au bon déroulement 
des compétitions sportives en lien avec les 
instances locales et régionales.

Programme d’une 
conférence-débat sur  
le thème de la prévention 
du dopage dans le cadre  
de l’inauguration de 
l’antenne médicale régionale 
de lutte contre le dopage 
basée au CHU de Caen, 
2001

AD14, 2914W/48
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[21e siècle]  
Vers un sport inclusif  
et accessible à toutes et à tous

Athlète handisport 
participant à la boucle  
du périphérique à Caen  
en 1992
AD14, 3189W/51
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En 1977, la Fédération Française Handisport 
(FFH) prend sa dénomination actuelle. La 
même année, la Fédération Française du Sport 
Adapté (FFSA) reçoit délégation du ministère 
des sports pour organiser la pratique des 
activités physiques et sportives des personnes 
en situation de handicap mental ou psychique. 
L’enjeu est alors de développer des structures 
de proximité accessibles à toutes et à tous.

A partir des Jeux Olympiques de Séoul, en 1988, 
les Jeux Paralympiques sont organisés dans  
la même ville juste après les Jeux Olympiques  
et bénéficient d’une médiatisation croissante.

En 2014, est créée la commission Sport et 
Handicap Calvados qui regroupe le Service 
Départemental à la Jeunesse, à l’Engagement 
et aux Sports, le Département du Calvados, 
l’UNSS, les comités départementaux Handisport 
et Sport Adapté. 

Le Caennais Johann Birée est triple champion 
de France d’haltérophilie handisport en 2014-
2015, arbitre international à partir de 2015  
et vice-champion de France de javelot en 2019.

La Calvadosienne Charlotte Famin participe 
aux Jeux paralympiques de Rio en 2016 en 
tennis fauteuil. En 2019, Anne-Marie Rotrou, 
membre du Club des archers de l'Elan Sportif 
de Carpiquet, est championne de France de 
para-archerie. 

Le sport devient un enjeu de santé publique 
pour tous avec le vieillissement de la population. 

Le sport santé nait dans les années 1990. 
Un décret de 2016 créé même le “sport sur 
ordonnance” : il prévoit que le médecin 
traitant peut prescrire de l’activité physique à 
ses patients atteints d'une affection de longue 
durée.

Longtemps associée exclusivement à la 
jeunesse, la pratique sportive concerne 
désormais toutes les périodes de la vie : 
Michelle Guillais, nageuse caennaise, 
est championne du monde de sa 
catégorie d'âge en 2012 à 91 ans !

Boucle du périphérique  
à Caen en 1992
AD14, 3189W/51
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Faire vivre  
ensemble le sport  
sur tous  
les terrains

Affiche du Conseil Général 
du Calvados promouvant  
la pratique du vélo, 2012

AD14, 86FI/32
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Exemple de 
document collecté 
auprès du club  
de l’Etoile Sportive 
de Thury-Harcourt : 
Carnet de Société 
Agréée par le 
Ministère de la 
Guerre évoquant 
notamment le 
matériel dont est 
doté le club pour la 
préparation militaire 
entre 1925 et 1948.
AD14, 183J/7

Sport et société française ont évolué de 
concert tout au long du 20e et du 21e siècle.  
Le sport se dévoile comme un enjeu de 
société aux problématiques en perpétuelles 
métamorphoses  : santé publique, lutte 
contre les inégalités sociales et de genre, 
transition numérique ou développement 
durable. L’offre sportive se recompose pour 
aller chercher de nouveaux publics, faire face 
à un engagement bénévole en mutation, et  
à un modèle économique à renouveler. L’offre 
sportive et le mouvement sportif doivent sans 
cesse se réinventer pour trouver de nouveaux 
publics, et s’adapter aux nouvelles attentes. 

Le Département du Calvados, labellisé Terre de 
Jeux 2024 dans le cadre des Jeux Olympiques 
et Paralympiques de Paris, s’inscrit dans cette 
politique sportive selon 3 axes principaux  :  
le sport de haut niveau, le sport pour tous  
et le sport scolaire. 

Le Schéma de cohérence du développement 
des sports de nature (2022) ou la Maison 
départementale des sports (2024) en sont des 
démonstrations concrètes pour vivre ensemble 
le sport sur tous les terrains.

Les Archives du Calvados souhaitent prendre 
leur part en mettant en lumière l’intérêt 
scientifique et pédagogique de l’histoire du 
sport. Le programme de collecte des archives 
du sport initié dans le cadre de la promotion 
des Jeux Olympiques et Paralympiques Paris 
2024 a également pour ambition de préserver 
des archives, souvent dispersées ou risquant 
pertes et destructions, pour permettre l’écriture  
de l’histoire du sport calvadosien d’aujourd’hui 
et de demain.

Passé, présent et futur  
du sport illustrés dans  
le journal Sports-Ouest,  
29 décembre 1950
AD14, 13T/1/175
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Archives publiques 

Le Sport ne fait pas l’objet de séries thématiques dans les fonds des 
archives publiques de la période 1800-1940 et les services publics  
en charge de ces politiques ont beaucoup changé au cours du temps, 
et ont peu versé d’archives.
Les archives de la série N (bâtiments départementaux) et de la 
série T (consacrée à l’Education et à la Culture) peuvent conserver 
les dossiers de construction des structures et équipements sportifs,  
ou les dossiers de mise en œuvre des politiques sportives scolaires.
On trouvera également des sources dans les archives communales 
ou les archives de la préfecture (série M) et sous-préfectures (série Z).

Pour la période postérieure à 1940 peuvent être consultés en 
particulier :

• ��Les archives du Centre régional d’éducation populaire et de sports 
(CREPS) d’Houlgate (2877W, 2885W, 2962W) ; 

• ��Les versements de la Direction régionale et départementale de 
la jeunesse, des sports et de la cohésion sociale (DDRDJSCS), 
administration qui gérait les équipements sportifs, les campings et 
colonies de vacances, ainsi que les examens nationaux d’éducateurs 
sportifs ;

• �Les versements des dossiers d’associations effectués par la 
préfecture du Calvados qui peuvent concerner des associations 
sportives.

Archives privées et Grande Collecte

La Grande collecte sur les archives du sport a permis d’enrichir 
considérablement les fonds déjà conservés, comme ceux du club 
« Sports et Loisirs Bayeusains » (47J), la presse quotidienne locale ou 
les riches collections iconographiques constituées en série Fi.
Tous les donateurs ne souhaitaient pas se départir de leurs archives 
originales, et compte-tenu de l’importance de certains fonds et 
de l’enjeu de préservation qui s’y attachait, il a été parfois décidé  
de procéder à leur seule numérisation.
Que tous soient remerciés vivement pour leur contribution à l’histoire 
du sport calvadosien !!!

Cette collecte se prolongera sur plusieurs années, mais on peut citer 
des dons finalisés, ou en cours :

• �187J. ASPTT de Caen (1966-2004), fonds original, dont une 
collection des dossiers des assemblées générales du club. 

• �1J/592-1J/593. Avant-Garde Caennaise (1902-2003), archives 
prêtées pour numérisation, dont cinq albums photographiques 
remontant au début du 20e siècle.

• �1J/575/1-1J/575/3. Deauville Yacht Club (1926-2004), archives 
prêtées pour numérisation, dont un ensemble photographique 
recouvrant une large partie du 20e siècle.

• �183J/1-183J/7. Etoile Sportive de Thury-Harcourt (1920-2021)  : 
fonds original, comprenant les carnets de “Société agréée par le 
ministère de la Guerre” (SAG).

•� �1J/125 et 1J/700. Moto-Ball Club d’Houlgate (1934-1986), archives 
prêtées pour numérisation, dont la première photographie du club 
(1934), et don d’archives originales. 

• �1J/634. Société Nautique de Caen et du Calvados (1924-2006), 
archives prêtées pour numérisation, dont des programmes de 
régates locales depuis 1924.

• �1J/674. Archives d’Emile Dardanne, fondateur du Tour de 
Normandie et propriétaire d’une entreprise de fabrication de 
boîtiers de pédalier de vélo à Aunay-sur-Odon.

• �1J/110. Archives de la famille Le Somptier, dont les papiers d’Eugène 
Le Somptier, capitaine du Stade Malherbe de Caen (1910-1914).

• �1J/649. Archives du comité d’organisation de la Coupe du monde 
de marche qui s’est déroulée en 1999, à Mézidon-Canon.

 

Documents conservés par les Archives du Calvados
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Une publication des Archives du Calvados, dans le cadre des 
opérations « Terre de Jeux 2024 » organisées par le Département  
du Calvados en vue des Jeux Olympiques et Paralympiques  
de Paris 2024.

Conception, textes et choix des illustrations : Maxence Philippe, 
chargé de mission aux Archives du Calvados.

Coordination et relectures  : Elisabeth Olive, directrice-adjointe 
des Archives du Calvados  ; Julie Deslondes, directrice des 
Archives du Calvados.

Conception graphique : Anaïs Blanc-Gonnet · abg-graphisme.com

En couverture : 

Le Miroir des sports, 11 novembre 1920, photographies 
illustrant : « La méthode naturelle d’éducation physique 
Hébert adaptée à l’usage des jeunes filles et des femmes » 
à la « Palestra » de Deauville 

AD14, 13T/557

En 4e de couverture : 

Cours d’éducation physique pour les élèves des écoles de la 
Société Métallurgique de Normandie en 1961

AD14, 57J/2921/6

 



53



Aux sports citoyens !
Sport, société et nation en France  
au 20e siècle à travers  
les archives du Calvados

Omniprésent dans la culture contemporaine, le sport est un 
enjeu de société aux problématiques toujours renouvelées. 
Démocratisation des loisirs, égalité entre femmes et hommes, 
prise en compte des situations de handicap, transition 
environnementale ou encore dérives de l’hypermédiatisation : 
tous ces sujets peuvent être abordés en étudiant l’évolution 
des pratiques sportives.
Le sport et sa pratique ont également produit un patrimoine 
documentaire conséquent, que les Archives du Calvados se 
donnent pour mission de collecter et de préserver.
Pour autant, les travaux historiques sur le sujet sont récents 
et il reste beaucoup à découvrir sur l’histoire du sport en 
général, et du sport calvadosien en particulier. Cette 
publication se veut dès lors une invitation : invitation à faire 
cette histoire ; invitation à explorer les archives du sport et 
les archives sur le sport.
Partez avec les Archives du Calvados à la découverte des 
grands noms et des grands moments du sport calvadosien !

Une publication des Archives départementales, dans  
le cadre des opérations «Terre de Jeux 2024» organisées par 
le Département du Calvados en vue des Jeux Olympiques  
et Paralympiques de Paris 2024.


